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Pourquoi les juifs aiment-ils la France ? 

 
 

•La France des Lumières qui a donné naissance à notre 

démocratie, chérit sa devise « Liberté, Égalité, Fraternité » 

 

•LA LIBERTÉ : 

 

•La France est le premier pays qui a donné le droit aux juifs 

d’être des citoyens, il y a plus de 200 ans, le 27 septembre 1791. 

 

Les juifs furent alors libres d’y vivre, de voter, de faire des études, 

de choisir puis d’accéder à tous les métiers, et à tous les postes 

qu’ils voulaient occuper. 

 

•Dans la France, les lumières, le débat contradictoire est appelé, il 

est souhaité car c’est de l’échange et de la confrontation des idées 

que naissent les pensées les plus fécondes.  

 

 Ainsi en est il du judaïsme, où la confrontation des idées est 

nécessaire pour discuter de la Torah de D.ieu. 

C’est l’aller-retour entre la Torah écrite et la Torah orale discutée 

et disputée par les Hommes, qui produit la loi. 

 

•Dans la France des lumières, l’esprit critique est mis en avant. 

On n’a pas peur d’aiguiser la pensée. 

 

•De la même façon, dans le judaïsme, tout peut être questionné. 

 

La soirée de Pessah qui est LA SOIRÉE JUIVE PAR 

EXCELLENCE s’ouvre sur quatre questions. 

 

Sans questions, pas de judaïsme ! 
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•L’ÉGALITÉ : 

 

•La France des lumières a mis l’Humain au centre de ses 

fondements, de ses écrits, de ses réflexions, et de ses lois  

 

•Ainsi, dans le judaïsme, l’être humain et la vie sont au centre des 

préoccupations, de l’étude, et des lois. 

À tel point que le respect de la vie, et l’impératif de sauver une vie 

repousse les lois divines comme celle du respect du chabbat, par 

exemple.  

 

•Dans la France des lumières, tous naissent, libres et égaux. 

Et tous sont à égalité devant la loi. 

 

•Dans le récit de la Torah, tous les êtres humains sont issus d’un 

seul et même homme et d’une seule et même femme. 

 

Ainsi nous explique le Midrash : 

 

« Afin qu’aucun être humain ne puisse affirmer que son père était 

meilleur ou plus fort que celui des autres » 

 

L’Homme ayant été créé à l’image de D.ieu, pour cette étincelle 

qu’Il a insufflée en lui, nul ne peut lui porter atteinte, sans porter 

également atteinte à l’image de D.ieu ! 

 

 

•LA FRATERNITÉ : 

 

•Quand les deux premiers mots de la devise de la République sont 

respectés, la LIBERTÉ, et l’ÉGALITÉ, la FRATERNITÉ est 

appelée de ses vœux, comme une suite logique, une conséquence 

presque immédiate. 

 

Il s’agit du principe d’entraide, de solidarité vis à vis de tous ceux 

qui forment ensemble le tissu de la Nation. 
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•Ce principe est bien au fondement du judaïsme qui fait de la 

devise : 

 

« Aime ton prochain comme toi-même » 

L’un de ses deux socles fondamentaux, avec cette autre devise : 

 

« Tu aimeras l’Eternel ton D.ieu de tout ton cœur, de toute ton 

âme et de toutes tes possibilités » 

 

2 principes qui sont affichés de part et d’autre de l’entrée et de la 

sortie de notre belle synagogue. 

 

Aimer autrui, aimer l’étranger, se soucier qu’il ait de quoi se 

nourrir. 

Imposer au patron le respect de son employé, veiller au soutien de 

la veuve et de l’orphelin, rappeler l’impératif d’accueillir des 

invités, d’inviter des indigents à sa table, de visiter les malades, 

d’assurer a une fiancee démunie qu’elle puisse se marier 

dignement  

Imposer de donner le « Maasser », 1/10 eme de ses revenus à des 

plus pauvres que nous, donner de la TSÉDAKA comme un des 

piliers qui donnent sens à la société. 

 

TSÉDAKA, ne signifiant pas « CHARITÉ », geste de pitié qui 

rabaisse autrui, mais « JUSTICE », afin que l’autre accède de 

façon équitable à ce qui lui est nécessaire pour vivre. 

 

Ainsi, cet impératif de FRATERNITÉ qui est inscrit dans le corps 

même du judaïsme, fait fortement écho à celui de la devise de la 

République Française  

 

Voilà pourquoi les juifs chérissent la France et ses valeurs. 

 

Pourvu que la France les chérisse tout autant, car ils sont le 

miroir des valeurs républicaines. 

 

S’ils n’étaient plus là pour les porter, qui saurait les hisser aussi 

haut que ce drapeau tricolore qui orne nos bâtiments ... ? 
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